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HERSH-MEIR ET CHANA RAK 
 

Mon père Hersh-Meir et ma mère Chana née Wajs 

sont de vielles familles de Kutno. Comme la plupart des 

Juifs à Kutno, papa était aussi occupé toute sa vie dans ses 

affaires, pour soutenir sa famille, mais malgré les soucis 

pour gagner sa vie, il prenait aussi soin de l'éducation de 

ses enfants – ses fils et ses filles – au nombre de douze. 

Lui-même trouvait aussi le temps pour la Torah et chaque 

jour, avant d'aller à son travail, mon père étudiait la "daf 

yomi" avec la Gemara au Beit Midrash. Mais papa trouvait 

la compensation pour tous ses soucis terrestres dans le 

Shabbat. Ce jour-là, un esprit de sainteté imprégnait la 

maison toute entière. Déjà, dans sa bénédiction "Shalom 

aleichem", à son retour de la synagogue la nuit de Shabbat, 

papa apportait un esprit de sainteté et de fête dans toute la 

maison ! Tout le monde était agréable et heureux. Et la 

chère et noble mère ajoutait au charme, beauté et 

raffinement du Shabbat dans une maison juive ! 

En l'honneur de ce jour, en l'honneur du Shabbat, 

papa avait l'habitude d'amener un invité de la synagogue 

et parfois même deux ou plus, car il n'aimait pas passer le 

repas festif du Shabbat sachant qu'il restait un Juif seul 

dans le Beit Midrash, ou qui manquait de pain le jour 

saint ! 

En effet, le père et la mère étaient plutôt de Beit 

Shammai, ils étaient très stricts envers eux-mêmes dans 

les mitsvot et dans tout ce qui concernait leur mode de vie, 

mais ils étaient de Beit Hillel1 quand il s'agissait des 

autres. Et bien sûr, ils ont cherché à éduquer leurs enfants 

dans leur esprit, celui du judaïsme traditionnel, pour 

garder la foi dans l'héritage du judaïsme. Et en effet, bon 

nombre d'entre nous ont acquis cet héritage. Chaque 

Shabbat, papa étudiait avec nous des chapitres patriarcaux 

dans une mélodie attachante, expliquant les choses à 

travers la parabole, apportant des exemples des réalités de 

nos vies. 

De cette façon, papa nous a inculqué des valeurs de 

notre culture et de notre héritage ancien et a enrichi notre 

monde avec un contenu et des valeurs qui ne nous 

touchaient pas dans notre façon de vivre. Ces atouts 

spirituels et culturels qui ont été acquis chez papa nous 

accompagnent partout où nous allons. Les fêtes étaient 

particulièrement belles. Ils étaient comme une lumière 

brillante et rayonnante qui éclairait notre réalité trouble 

dans les conditions d'une ville en diaspora. Mais quand les 

"jours terribles"2 arrivaient, toute la maison était dans 

l'obscurité. Voici venir la bataille et la fin du monde, le 

jour du jugement de l'âme, un jour où tous dans le monde 

 
1 NdT : Hillel et Shammai étaient deux sages qui débattaient, 
le premier étant d'habitude plus indulgent que le second. 
"Beit Hillel" est plus généralement accepté parmi les Juifs. 

se tiennent devant le Seigneur des mondes ! Et qui ne 

paniquerait pas ?! Avant d'aller au "Kol Nidrei", papa 

couvrait ses descendants de son grand châle de prière et 

nous bénissait comme notre ancêtre Yaakov l'avait fait 

avec ses fils. Nous savions que papa était anxieux pour 

notre bien-être, nos vies et notre destin. 

Mais papa ne pouvait pas nous protéger. Des jours 

terribles sans précédent dans l'histoire de son peuple et 

dans l'histoire de la race humaine approchaient. Hitler est 

arrivé au pouvoir. L'antisémitisme en Pologne a 

commencé à sévir dans toute sa férocité, il n'était plus 

possible de respirer l'atmosphère empoisonnée et la 

jeunesse juive, dont nous, a commencé à chercher une 

solution, des errances vers d'autres pays. Nous, huit 

garçons et filles, avons eu le privilège d'immigrer en Eretz 

Israel ! Nos chers parents nous ont accompagnés jusqu'à 

la gare. Avec des larmes, des soupirs, de la joie et des 

tremblements, ils se sont séparés de nous, espérant nous 

voir en Terre Sainte à laquelle papa a tant aspiré, mais 

non ! Père et mère, ainsi que mes deux frères Yehoshua et 

David et leurs familles sont restés sur la terre maudite de 

Pologne et n'ont pas été autorisés d'accéder à la Terre 

Promise – Eretz Israel. Néanmoins, ces frères se sont 

consacrés de tout cœur à l'idée et à l'action du sionisme, à 

la résurrection de notre peuple et à sa rédemption ! 

Parents bons et honnêtes, père bon et 

miséricordieux ! Bien que nous n'ayons pas marché dans 

toutes tes voies comme les commandements de ta sainte 

Torah, nous portons dans nos cœurs ton amour pour 

l'héritage de notre peuple ancien, ta fidélité à toute la 

sainteté de notre peuple à tout moment – l'amour d'Israël, 

ses valeurs morales et son espoir de rédemption complète 

de notre peuple dans sa terre indépendante, florissante et 

libre ! 

 

Les Enfants 

2 NdT : les dix jours de repentance entre Rosh HaShana et 
Yom Kippour, lorsque le destin de chaque Juif est supposé 
être scellé pour l'année qui vient de commencer. 
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